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 MOT DU PRÉSIDENT 

L’année 2012-13 a été riche en changements pour l’AMIK. D’abord, la 
composition du conseil d’administration a été modifiée, suite à la nomination en 
cours d’année d’un nouveau coordonnateur des pêches par la communauté 
d’Unamen Shipu. Je souhaite donc la bienvenue parmi nous à Alexis Lalo, ou 
plutôt, bon retour, puisque Alexis a été coordonnateur par le passé. J’en profite 
pour souligner la participation généreuse et la motivation de Bernard Mark, son 
prédécesseur. 
 
Parmi les autres changements, il faut aussi noter la signature de l'entente 
annuelle de financement avec le ministère de Pêches et Océans Canada (MPO). 
Les négociations en vue de la signature de l’entente ont encore cette année été 
longues et ardues. Toutefois, il faut souligner que la signature a été réalisée en 
septembre 2012, soit 3 mois plus tôt que l’année précédente, ce qui constitue en soi une amélioration. Par 
ailleurs, je peux dire avec fierté que les négociations en lien avec l’entente 2013-14 ont débuté en novembre 
2012, ce qui devrait permettre la signature de la nouvelle entente en avril 2013, facilitant ainsi les activités de 
l’AMIK. 
 
L’appui des conseils de bande des communautés membres a été déterminant au cours des négociations et 
je tiens à les remercier chaleureusement ici : Conseil de la Première Nation des Innus d’Essipit, Conseil Innu 
de Pessamit, Conseil de bande Innu Takuaikan Uashat mak Mani-Utenam, Conseil Innu d’Ekuanitshit, 
Conseil de la Nation Innu de Nutashkuan, Conseil Innu d’Unamen Shipu et Conseil Innu de Pakua Shipi. 
 
Au plan de la régie interne, l’AMIK s’est dotée d’un plan stratégique, basé sur les priorités des communautés 
membres. Ce plan est issu de consultations effectuées auprès des coordonnateurs des pêches et reflète la 
richesse et la diversité des activités des communautés, en lien avec la pêche, l’aquaculture, la conservation 
de l’environnement marin et les connaissances traditionnelles innues. 
 
L’année 2013-14 s’annonce pleine de défis. Un des défis majeurs de l’AMIK sera d’accompagner les 
communautés dans leurs démarches d’adaptation aux changements qui touchent les services offerts aux 
pêcheurs par le MPO. L’AMIK continuera de transmettre l’information pertinente aux membres, par le biais 
d’une veille stratégique, tout en représentant leurs intérêts lors des activités de consultation ou de 
manifestation. Nous continuerons de travailler ensemble, afin de s’assurer que les valeurs et la culture 
innues occupent au sein de la société la place qui leur revient. 
 
 

MAJORIC PINETTE 
Président 

 

Majoric Pinette, président 
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 MOT DU DIRECTEUR GÉNÉRAL 

Je suis très fier de vous présenter notre rapport annuel 2012-13. D’abord, parce 
qu’il reflète le dynamisme des communautés innues de la Côte-Nord, qui 
prennent une place de plus en plus importante dans le secteur des pêches. 
Également, parce qu’il me permet de souligner le travail de mon équipe, qui 
s’active avec énergie et bonne humeur à concrétiser la vision que leur 
soumettent les communautés membres. 
 
Afin d’encore mieux arrimer notre travail à la vision des communautés, nous 
avons effectué cette année un long travail de consultation auprès des 
coordonnateurs des pêches. Cette consultation a permis d’identifier les enjeux 
prioritaires pour les communautés, de clarifier les attentes envers l’AMIK et de 
cerner des idées de projets à élaborer dans les années à venir. 
 
Au quotidien, nous avons travaillé à créer et à réaliser plusieurs projets, dont : marque de certification 
Keshken, conservation du saumon atlantique par la valorisation des connaissances traditionnelles innues, 
suivi de la zostère et des oiseaux migrateurs, navire de pêche de l’avenir. Ces projets traduisent la volonté 
des Innus de s’impliquer, non seulement au sein de l’industrie des pêches, mais également dans les activités 
de conservation des ressources aquatiques et océaniques. Les projets illustrent aussi l’importance de nos 
nombreux, généreux et dynamiques partenaires, issus tant des secteurs autochtone et gouvernemental 
que des fondations et du privé. À toutes et à tous, l’AMIK vous dit merci, des milliers de fois merci. 
 
Parmi les améliorations internes de cette année, je tiens à souligner les changements majeurs qui sont en 
cours dans notre gestion financière, afin de faciliter la reddition de comptes. Les moyens de communication 
ont également été élargis, avec la remise à neuf du site web de l’AMIK, la publication du nouveau bulletin 
Mikuniss et la reprise des reportages dans Innuvelle.  
 
En terminant, je tiens encore une fois à souligner le travail remarquable accompli par l’équipe de l’AMIK. Je 
les remercie de mettre, jour après jour, leur dévouement, leur créativité et leur dynamisme au service des 
communautés. Au plaisir de continuer à travailler ensemble ! 
 
 

LÉO ST-ONGE 
Directeur général 
 
 
 
 

Léo St-Onge, directeur général 
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 DIRECTION GÉNÉRALE 

VIE DÉMOCRATIQUE ET GESTION 

Vie démocratique 
La vie démocratique de l’AMIK s’est régularisée en 2012-
13, comparativement à l’année précédente. En effet, 
trois rencontres du conseil d’administration ont pu être 
tenues, de même que l’assemblée générale annuelle. 
Voici la liste des administrateurs pour 2012-13, ainsi que 
leurs fonctions au sein du conseil : 

 Majoric Pinette, président (Pessamit) ; 

 Norbert Fontaine, vice-président (Uashat mak Mani-
Utenam) ; 

 Serge Picard, secrétaire-trésorier (Pakua Shipu) ; 

 Guy Vigneault, administrateur (Ekuanitshit) ; 

 Alexis Lalo, administrateur (Unamen Shipu) ; 

 Pierre Léonard, administrateur (Essipit) ; 

 Pierre Wapistan, administrateur (Nutashkuan). 
 
Il est à noter que la communauté d’Unamen Shipu a 
procédé en cours d’année à la nomination d’un nouveau 
coordonnateur des pêches, suite à un processus de 
sélection auquel a assisté le gestionnaire des pêches de 
l’AMIK. Monsieur Bernard Mark, qui occupait ces 
fonctions depuis 2 ans, a cédé sa place à monsieur Alexis 
Lalo. L’AMIK profite de l’occasion pour remercier 
monsieur Mark de sa précieuse collaboration et souhaite 
la bienvenue à monsieur Lalo. 
 

Plusieurs consultations ont été organisées cette année, 
en vue de préciser le plan stratégique adopté par le 
conseil d’administration en 2011-12 et d’identifier les 
actions à prioriser pour l’année à venir. La version à jour 
du plan stratégique de l’AMIK, comprenant des objectifs 
précis pour 2013-14, est présentée à l’annexe III. 
 

Gestion 
Les négociations en vue de la signature d’une entente 
avec le MPO ont été longues et se sont soldées par la 
signature d’une entente en septembre, soit plus tôt que 
l’année précédente. L’objectif initial d’une entente 
pluriannuelle a été modifié en cours de route, pour 
permettre la signature plus rapide d’une entente 
annuelle et assurer le financement des activités. Les 
négociations pour l’entente 2013-14 ont débuté en 
novembre 2012. Ces travaux hâtifs devraient permettre 
la signature de l’entente dès avril 2013. 
 
Au plan de la gestion interne de l’AMIK, de nombreuses 
rencontres de suivi ont été tenues avec le personnel de 
l’agence. Ces rencontres avaient pour but d’effectuer le 
suivi des projets et de faciliter de développement de 
nouveaux projets. Des rencontres individuelles avec les 
employés ont également été organisées, au besoin. 
Enfin, les employés ont complété des rapports 
mensuels, permettant d’assurer le suivi de la mise en 
œuvre des projets et de valider l’atteinte des objectifs. 
 

 

 
Conseil d’administration et direction. De gauche à droite : Bernard Mark, Majoric 
Pinette, Pierre Léonard, Léo St-Onge, Pierre Wapistan, Guy Vigneault et Serge 
Picard © AMIK 

 
 
 
 

 

Équipe de l’AMIK. De gauche à droite : Serge Langelier, Shanda Jean-Pierre, Omer 
St-Onge, Catherine Béland, André Monger, Annie Gallant, Léo St-Onge, Soazig Le 
Breton, Claire Pédrot et Aurélie Bailly 
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 DIRECTION GÉNÉRALE 

COMMUNICATIONS, REPRÉSENTATIONS, 
IMPLICATIONS ET PARTENARIATS 

Communications 
La mise en œuvre de la stratégie de communications a 
été assurée cette année par Catherine Béland, assistée 
des membres de l’équipe. Parmi les activités réalisées, il 
faut mentionner la mise à jour complète du site web de 
l’AMIK, incluant des sections sur les activités de pêche de 
chaque communauté membre et la mise en ligne de 
nombreux documents, par souci de transparence.  
 
Un nouveau bulletin trimestriel, Mikuniss, a également 
été publié. Ce bulletin est envoyé en format électronique 
aux membres et aux partenaires de l’AMIK. Il a comme 
objectifs de faire connaître les réalisations et projets de 
l’organisation, tout en servant de vitrine pour les activités 
des membres. Des publireportages mensuels ont aussi 
été publiés dans le journal Innuvelle. Enfin, des 
démarches ont été entreprises pour doter l’AMIK d’un 
kiosque portatif, afin de faciliter les représentations de 
l’organisme lors d’événements publics. 
 

 
 

Représentations 
Au plan politique, le directeur général a rencontré le chef 
de l’Association des Premières Nations du Québec et du 
Labrador, Ghislain Picard, afin de faire le point sur les 
démarches de l’AMIK en lien avec le MPO. Il a également 
participé à des rencontres de l’Assemblée des Premières 
Nations du Canada (APN), à titre de conseiller aux 
pêches autochtones. 
 

  
 
Le directeur général a aussi rencontré en cours d’année 
les chefs et les conseils des communautés membres, 
généralement à plus d’une reprise. L’objectif de ces 
rencontres était de prendre le pouls des communautés 
membres quant à leurs priorités et de présenter les 
activités de l’AMIK. Ces rencontres ont permis d’identifier 
quatre préoccupations principales : les changements 
apportés par le MPO aux services aux pêcheurs, le 
développement des hydrocarbures dans le golfe du 
Saint-Laurent, les négociations avec le MPO pour la 
signature d’ententes en lien avec les pêches et la 
réforme de l’assurance-emploi. 
 
Plusieurs rencontres ont été tenues avec des 
représentants gouvernementaux, issus tant du fédéral 
que du provincial. De manière générale, ces rencontres 
avaient pour but de faire connaître et d’assurer la 
protection des intérêts des communautés membres de 
l’AMIK. 
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 DIRECTION GÉNÉRALE 

Parmi ces rencontres, il faut mentionner celles tenues 
avec des représentants du ministère de l’Agriculture, des 
Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ). Des rencontres 
ont ainsi eu lieu avec le ministre François Gendron, 
également vice-premier ministre, ainsi qu’avec des 
fonctionnaires issus de divers paliers de responsabilité du 
MAPAQ. L’objectif de ces rencontres était d’identifier des 
sources et de faciliter le financement de divers projets 
promus par l’AMIK et par ses membres.  
 
Le directeur général a aussi participé, à titre de 
représentant autochtone, à une consultation privée 
organisée par le vice-premier ministre sur l’avenir des 
pêches au Québec. La consultation avait comme objectif 
de guider la rédaction du nouveau plan d’action sur les 
pêches et l’aquaculture du Québec. 
 

 
 
Toujours au plan provincial, le directeur général a 
rencontré divers représentants du ministère des 
Finances et de l’Économie (MFE) (anciennement, le 
ministère du Développement économique, de 
l’Innovation et de l’Exportation). Le but de ces 
rencontres était de faciliter les démarches de marketing 
et de mise en marché des produits de la mer 
autochtones, tout en identifiant des mesures de soutien 
économique adaptées aux activités des membres et de 
l’AMIK.  
 
Au niveau fédéral, le directeur fédéral a rencontré 
l’ancien ministre des Affaires intergouvernementales, 

Peter Penashue. Il a profité de cette rencontre pour 
présenter les activités de l’AMIK et pour identifier des 
possibilités de collaboration avec le ministère. Une sous-
ministre de Développement économique Canada a 
également été rencontrée, dans le but d’identifier des 
sources de financement pour le développement de la 
certification Keshken, ainsi que pour la participation des 
communautés innues à des événements de promotion 
commerciale des produits de la mer. 
 

Implications et partenariats 
Le maintien et le développement de nouveaux 
partenariats est au cœur du mandat du directeur 
général. Dans le but d’accomplir ce mandat, il siège 
notamment au conseil d’administration de diverses 
organisations.  
 
Le directeur général siège entre autres au conseil 
d’administration du Créneau ACCORD Ressources, sciences 
et technologies marines, à titre de trésorier. Il facilite ainsi le 
développement de projets novateurs et l’identification 
de potentialités d’affaires pour les communautés 
membres. À titre d’exemples de projets en 
développement, il faut mentionner l’évaluation d’une 
nouvelle technique pour éviscérer le pétoncle, un projet 
mené par Pêcheries Shipek (propriété des 
communautés d’Ekuanitshit et de Pakua Shipu). Le 
projet d’évaluation de la biomasse algale entre 
Tadoussac et Havre-St-Pierre, complété cette année, a 
également été financé par le créneau. 
 
Le directeur général siège également au conseil 
d’administration de Merinov, le Centre d’innovation des 
pêches et de l’aquaculture du Québec, à titre de vice-
président. Il a ainsi pu participer à plusieurs rencontres 
avec divers représentants de l’organisme, dans le but 
d’identifier des possibilités de projets conjoints, tant avec 
l’AMIK qu’avec des communautés membres. 
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 DIRECTION GÉNÉRALE 

Parmi les résultats concrets tirés de cette collaboration 
avec Merinov, la grande nouveauté de cette année est la 
mise sur pied d’un comité pour la création du navire de 
pêche de l’avenir. Piloté par Merinov, à partir d’une idée 
de l’AMIK, ce comité a comme mandat de définir les 
critères du navire de pêche de l’avenir, notamment en 
termes d’efficacité énergétique.  
 

 
 
Ce projet s’inscrit dans une volonté des membres de 
réduire leurs coûts de production, afin d’améliorer le 
rendement des activités de pêche. En plus de Merinov, 
qui assure une veille stratégique sur les innovations en 
lien avec la technologie maritime, le comité comprend 
des représentants de l’Association des capitaines 
propriétaires de la Gaspésie, de l’Institut maritime du 
Québec et du MPO. 
 
Un second projet, concernant le potentiel de la crevette 
de roche, est également en élaboration, en collaboration 
avec Merinov. Il sera question de ce projet à la section 
Recherche et développement de ce rapport. 
 

Rencontres commerciales 
Le directeur général a multiplié les démarches d’intérêt 
économique, dans le but d’identifier des occasions 
d’affaires pour les communautés membres, dans les 
domaines des pêches et de la transformation des 
produits de la mer. Parmi les démarches entreprises, il 
faut mentionner les rencontres avec GÎMXPORT et avec 
la Corporation de développement des exportations de la 
Côte-Nord (CORPEX), la présentation des produits de la 
mer autochtones au Brussels Seafood Show et des 
rencontres commerciales pour identifier des débouchés 
possibles en France (Normandie et Bretagne).  

Le directeur général a par ailleurs participé à une 
rencontre avec l’Association des pêcheurs de la Basse-
Côte-Nord. Il y a été question du développement d’une 
usine de transformation des produits de la mer en Basse-
Côte-Nord et des opportunités de travail conjoint entre 
Innus et allochtones. L’objectif ultime de ce projet est de 
fournir aux 4 communautés membres, situées à l’est de 
Uashat mak Mani-Utenam, un site de transformation 
adapté pour leurs produits de la mer, tout en créant des 
emplois à l’échelle régionale. 

 
Enfin, le directeur a participé au 35ème congrès annuel de 
l’Association québécoise de l’industrie de la pêche (AQIP). 
Tenu sous le thème de la notoriété, le congrès a été 
l’occasion de rencontrer de nombreux intervenants du 
milieu des pêches, notamment issus des milieux 
politique (sous-ministres) et gouvernemental (divers 
fonctionnaires). Ces rencontres ont permis de présenter 
les divers enjeux et priorités en lien avec les activités de 
pêche et de transformation des communautés, incluant 
la marque de certification autochtone Keshken. 
 

 

Communautés innues ciblées pour le projet 
d’usine de transformation 

Carte des communautés innues © Institut Tshakapesh 
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 DIRECTION GÉNÉRALE 

ASSISTANTS DES PÊCHES ET DE LA 
FAUNE INNUS 

Bilan de la première année 
La participation des Innus à la vérification de la 
conformité des pratiques de pêche et de chasse est une 
priorité pour les communautés membres. Pour 
concrétiser cette priorité, l’AMIK et Pêcheries Shipek, 
propriété conjointe des communautés d’Ekuanitshit et 
de Pakua Shipu, se sont associées en 2012 pour offrir une 
formation d’assistants des pêches et de la faune innus 
(APFI).  
 
Lors de la publication de l’offre de formation, six 
candidatures ont été reçues. De ces candidatures, trois 
ont été retenues et des entrevues ont été réalisées. Deux 
candidats ont finalement été choisis pour recevoir la 
formation. 
 
La formation des APFI a débuté en juillet 2012 et leur a 
permis de se familiariser avec les rôles et mandats des 
agents de la faune et des agents des pêches. Ils ont 
également eu l’occasion de participer à divers types de 
pêche, de se familiariser avec la jurisprudence qui balise 
 

 
Josée Benjamin et Marc-Antoine Pinette, candidats retenus à la formation d'APFI 
© AMIK 

les pêches autochtones au Canada et d’acquérir des 
notions sur les espèces en péril. 
 
Afin de compléter leur formation et de prendre le pouls 
des communautés, les APFI ont par la suite réalisé une 
tournée qui les a conduits à Essipit, Pessamit, Uashat 
mak Mani-Utenam, Ekuanitshit et Nutashkuan. Lors de 
leurs visites, les APFI ont rencontré des aînés, les 
coordonnateurs des pêches et les membres des conseils 
de bande en lien avec les ressources naturelles.  
 
Au cours de leurs discussions, ils ont pu identifier les 
besoins en sensibilisation dans les diverses 
communautés. Ils ont ensuite travaillé à développer une 
ébauche de campagne de sensibilisation, sous la 
supervision du gestionnaire des pêches de l’AMIK. En fin 
de parcours, ils ont été invités à évaluer la formation 
reçue et à soumettre leurs idées en vue d’améliorer le 
programme. 
 

Étapes à venir 
Suite à ce premier essai, un comité a été mis sur pied, 
dans le but de travailler à la prochaine version du 
programme de formation des APFI. Le comité est formé 
de représentants du MPO, du ministère du 
Développement durable, de l’Environnement, de la 
Faune et des Parcs, ainsi que du gestionnaire des pêches 
de l’AMIK. Les termes de référence du comité ont été 
rédigés par l’AMIK, en collaboration avec le MPO. 
 
Le mandat du comité est de tabler sur un programme 
adapté aux besoins des communautés innues. Pour ce 
faire, il se penchera sur les diverses formules de 
formation disponibles, en fonction des attentes des 
partenaires et des coûts. Plusieurs rencontres seront 
tenues, l’objectif étant de débuter la prochaine 
formation en 2014.  
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 FORMATION DU PERSONNEL DE PÊCHE 
AUTOCHTONE 

PLANIFICATION DE LA FORMATION 

Coordination 
Afin d’assurer le suivi avec les 
coordonnateurs ainsi que la 
logistique des cours dispensés, 
l’AMIK a embauché cette année 
un nouveau coordonnateur à la 
formation, monsieur Jean-Luc 
Vollant. Ce dernier a remplacé 
monsieur Omer St-Onge, qui 
occupait auparavant cette 
fonction. En plus de la logistique, 
le coordonnateur était 
également en charge d’assurer 
le suivi des participants et de 
coordonner la mise en œuvre des cours, dispensés par le 
Centre de formation professionnelle et générale A.-W.-
Gagné, ainsi que par l’École nationale des pêches. Il était 
aussi responsable de la transmission des statistiques de 
formation et du suivi du budget auprès du MPO, avec le 
soutien du gestionnaire des pêches de l’AMIK. 
 

Priorités 
L’analyse des besoins et des priorités annuelles a été 
réalisée, par le biais de contacts courriels, téléphoniques 
ou en personne avec les coordonnateurs des pêches de 
chaque communauté membre. Les priorités identifiées 
pour cette année étaient :  

 Mécanique ; 

 Soudure ; 

 Systèmes hydrauliques ; 

 Réparations sur fibre de verre ; 

 Radiotéléphonie ; 

 Secourisme en mer.  
 

Pour répondre à ces priorités, deux nouveaux cours ont 
été élaborés, soit un cours sur les principes de base et sur 
les réparations au large pour les systèmes hydrauliques 
(4 jours), ainsi qu’un cours de réparations pour la fibre de 
verre au large et à terre. Ce dernier n’a pu être dispensé, 
les conditions hivernales étant peu propices à ce type de 
travaux. 
 

BILAN DES ACTIVITÉS DE FORMATION 

Cours dispensés 
En tout, six cours ont été dispensés cette année. Cinq de 
ces cours ont été donnés par le Centre A.-W.-Gagné. La 
formation de capitaine classe IV a quant à elle été 
dispensée par l’École nationale des pêches, à Sept-Îles. 
 

Cours Dates 
Nombre de 
participants 

Heures de 
formation 

Mécanique 
marine 

07-11/11/2012 9 40 h 

Travaux 
d’atelier et 
soudure 

19/11/2012 au 
10/01/2013 

9 120 h 

Systèmes 
hydrauliques 
de bateau 

30/11 au 02/12/2012 
 

07-09/12/2012 
 

14-16/12/2012 

9 27 h 

FUM-A1 15-17/01/2013 9 20 h 

Ramendage 21/01-15/02/2013 8 120 h 

Capitaine 
Classe IV 

07/01 au 22/03/2013 2 ND 

 
 
 

 
 
 

Jean-Luc Vollant, 
coordonnateur à la formation 
© AMIK 



 
 

9 

 FORMATION DU PERSONNEL DE PÊCHE 
AUTOCHTONE

Statistiques 
Quatre communautés ont été représentées au sein des 
cours, bien que le nombre de participants ait varié 
énormément d’une communauté à l’autre. Le graphique 
suivant présente la répartition du nombre de participants 
par communauté. 
 
 

 
 

Évaluation de la formation par les participants 
Les participants ont par ailleurs été invités à évaluer la 
formation qu’ils ont reçue. Dans l’ensemble, ils ont été 
plus que satisfaits du contenu et du matériel des cours. 
Quelques-uns ont toutefois mentionné qu’ils auraient 
souhaité avoir davantage de temps de pratique, 
principalement dans le cadre du cours Systèmes 
hydrauliques de bateau. L’auto-évaluation des 
participants révèle aussi qu’ils ont eu le sentiment d’avoir 
grandement amélioré leurs connaissances grâce à la 
formation reçue. 
 
 
 
 
 

 
 

 

 
   Atelier de soudure © AMIK 
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 GESTION DES PÊCHES 

GESTION DES PÊCHES DE L’AMIK 

Bilan des activités de la saison 2012 
Pour une deuxième année consécutive, deux bateaux 
de pêche de l’AMIK ont utilisé le quai de Baie-Johan-
Beetz comme port de débarquement, tandis que le 
troisième a utilisé le quai de Sept-Îles. Le choix de Baie-
Johan-Beetz était justifié tant au plan financier 
qu’opérationnel. Le gestionnaire des pêches a donc 
réalisé les démarches auprès de Transports Canada et de 
RES-MAR. Il a également dû assurer le lien avec l’usine et 
trouver des employés pour le port.  
 
Pendant la saison de pêche 2012, le gestionnaire des 
pêches a assuré le suivi des opérations. Des échanges 
quotidiens au sujet des débarquements, des conditions 
météorologiques, du respect des quotas et de l’entretien 
de l’équipement ont eu lieu. Il a de plus assuré les 
relations avec l’usine de transformation et la gestion des 
ressources humaines (équipages). Le gestionnaire a par 
ailleurs supervisé les réparations à la quille du navire 
Chasseur d’écume, de même que l’attribution d’une 
double désignation au Rêve de Pierre, après le bris du 
boom du Pied berçant.  

Vers la fin de la saison, le gestionnaire a dû assurer un 
suivi plus serré des débarquements. Il a ainsi procédé à la 
vente ou à l’achat de quotas, afin d’utiliser au maximum 
le quota alloué. Les activités de pêche se sont terminées 
en juin 2012. À la fin de la saison, un bilan précis de l’état 
des bateaux de l’AMIK a été complété et les réparations 
nécessaires ont été effectuées. 
 

 

Bilan des débarquements de l’AMIK, saison 2012 
 
Permis Espèce Bateau Capitaine Quota Débarquements Transferts 

901172 
Allocation 

C1609 

Crabe des 
neiges 

Pied berçant Omer St-Onge 87 605 kg 87 805 kg 
- 200 kg de conciliation reçus du 
Chasseur d’écume 

900677 
Allocation 

C1610 

Crabe des 
neiges 

Chasseur 
d’écume 

Jeff Vollant 87 605 kg 58 752 kg 

- 6800 kg transférés au Rêve de Pierre 
- 9072 kg transférés au Kevin Nathalie 
- 9072 kg transférés au Rêve de Pierre 
- 200 kg conciliés au Pied berçant 
- 2750 kg conciliés au Rêve de Pierre 

901034 
Allocation 

C1634 (AMIK-
Unamen) 

Crabe des 
neiges 

Rêve de Pierre Jannick Vaillancourt 87 605 kg 102 582 kg 

- 6800 kg reçus en transfert du Chasseur 
d’écume 
- 9072 kg reçus en transfert du Chasseur 
d’écume 
- 2750 kg reçus en conciliation du 
Chasseur d’écume 
- 3628 kg transférés au Kevin Nathalie 

 

Crabe des neiges © Daniel Bellemare  
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Préparation de la saison 2013 
Au printemps 2013, le Jean-Sébastien a connu un 
déversement d’huile, au parc d’hivernage de Sept-Îles. 
Suite au déversement, Urgence Environnement et Sani-
Manic ont été contactés. En plus de découvrir les causes 
du problème, il a fallu faire expertiser le moteur pour 
déterminer les réparations à faire, en collaboration avec 
la compagnie d’assurance. 
 
À la même période, de nombreux préparatifs ont été 
effectués en vue de la saison de pêche 2013. D’abord, un 
test de stabilité pour le Chasseur d’écume a été réalisé, 
afin de répondre aux exigences de Transports Canada. 
Des démarches ont par ailleurs dû être entreprises pour 
le quai de Baie-Johan-Beetz, suite à la réception d’un avis 
de Transports Canada. Les frais d’observateur en mer 
ont été réglés et les démarches auprès de la firme de 
peseurs à quai, qui fait le suivi des quotas, ont été 
complétées. 
 

 
    Quai de Baie-Johan-Beetz © Guillaume Saindon 

ADMINISTRATION ET 
COMMUNICATIONS AUX MEMBRES 

Le gestionnaire des pêches a assuré une veille 
stratégique des dossiers d’intérêt en lien avec les pêches 
autochtones, et réalisé en continu le suivi avec les 
coordonnateurs des pêches des communautés 
membres.  

Cette année, les principaux dossiers de liaison avec les 
communautés ont été :  

 Évolution des marchés en lien avec les produits de la 
mer ; 

 Quotas et méthodes de pêche ; 

 Changements à l’offre de service aux pêcheurs par 
le MPO et modifications réglementaires ; 

 État des diverses ressources pêchées ; 

 Technologie (logiciels, formations, etc.).  
 
L’information était diffusée aux communautés membres 
par le biais de revues de presse envoyées par courriel, où 
l’information était synthétisée par le gestionnaire des 
pêches. Des suivis téléphoniques ont également été 
effectués, en fonction de la demande des membres. Par 
ailleurs, les principales activités du gestionnaire ont été 
présentées aux membres dans le bulletin de l’AMIK, qui 
paraît tous les trois mois. Des rencontres ont aussi été 
organisées au besoin.  
 
Au plan administratif, le gestionnaire a assisté aux 
rencontres du conseil d’administration de l’AMIK ainsi 
qu’à l’assemblée générale annuelle. Il a également 
participé à certaines rencontres avec des représentants 
du MPO, pour le suivi du plan d’action annuel de l’AMIK. 
Enfin, il a contribué à la réflexion menée par les 
administrateurs et l’équipe de l’AMIK, concernant la mise 
à jour du plan stratégique. De nouvelles priorités 
concernant les pêches, l’aquaculture et la formation y 
ont d’ailleurs été consignées.  
 
Parmi les priorités identifiées pour 2013-14, en lien avec le 
domaine des pêches, il faut noter : 

 Évaluation de diverses biomasses (buccin, 
concombre de mer, homard, oursin, saumon 
atlantique, etc.) ; 

 Méthode de mécanisation de l’écaillage du pétoncle 
d’Islande ; 

 Formation sur les bonnes pratiques de manutention 
des produits de la mer pour les équipages. 
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REPRÉSENTATIONS, PARTENARIATS ET 
FORMATIONS 

Comités consultatifs et revues des pairs 
Cette année, le gestionnaire des pêches a participé aux 
rencontres des comités consultatifs suivants :  

 Comité restreint pour le crabe des neiges de la zone 
16 ; 

 Comité consultatif régional sur le flétan du 
Groenland ; 

 Comité de gestion du crabe des neiges de la zone 16. 
 
Il a de plus participé à une consultation organisée par le 
MPO concernant les suites à donner au jugement 
Laroque, dans le contexte de l’application de la loi C-38. Il 
a également pris part à la revue des pairs sur le crabe des 
neiges des zones 13 à 17. 
 
Les communautés membres de l’AMIK ont participé au 
tirage au sort, réalisé dans le cadre du relevé de crabe des 
neiges post-saison au casier dans la zone 16, relevé dirigé 
par les crabiers de la zone 16. Cette activité, réalisée à 
l’automne, a comme objectif d’aider le ministère lors de 
la fixation des totaux autorisés de capture (TAC) de la 
saison de pêche suivante. Sur les 5 bateaux de pêche 
tirés au sort, 4 étaient autochtones (un bateau de l’AMIK 
et trois de Shipek).  
 

 
    Relevé de crabe post-saison au casier © Bernard Morin (MPO) 

Enfin, le gestionnaire a assisté, au nom de l’AMIK, à la 
réunion annuelle et au Colloque du Comité permanent 
sur la sécurité des bateaux de pêche du Québec. Tenu à 
Rimouski, l’événement avait pour but de traiter de 10 
enjeux majeurs pour la sécurité des pêcheurs 
professionnels.  
 

Associations professionnelles 
Le gestionnaire des pêches a représenté l’AMIK et ses 
membres lors de rencontres de diverses associations 
professionnelles en lien avec le domaine des pêches. 
 
Il a notamment siégé au 
conseil d’administration du 
Conseil canadien des pêcheurs 
professionnels (CCPP). À ce 
titre, il a participé à deux 
rencontres du conseil 
d’administration. Il a aussi 
collaboré étroitement à la 
consultation sur les besoins de formation du personnel 
des pêches pour réponde aux exigences de Transports 
Canada. Chapeauté par le CCPP, ce projet visait à réaliser 
une étude des besoins de formation de tous les secteurs 
de la capture dans toutes les provinces canadiennes, en 
relation avec les exigences de Transports Canada. Le 
gestionnaire a ainsi participé à la consultation et à la 
validation du rapport de consultation. L’objectif de la 
participation à cette démarche était d’améliorer l’offre de 
formation pour le personnel naviguant. 
 
Encore cette année, l’AMIK a 
aussi été invitée à participer à 
l’assemblée générale annuelle 
de l’Alliance des pêcheurs 
professionnels du Québec 
(APPQ), dans le but de 
renforcer les liens entre ces deux organisations et 
d’identifier des possibilités de partenariats mutuellement 
bénéfiques.  
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Le gestionnaire des pêches a également agit à titre de 
personne-ressource pour le Regroupement des 
pêcheurs professionnels de la Haute et de la Moyenne-
Côte-Nord (RPPHMCN). À ce titre, il a assuré le lien entre 
l’AMIK et le Regroupement, en plus de s’impliquer dans 
la tenue des rencontres du conseil d’administration et de 
l’assemblée générale annuelle. La participation du 
gestionnaire à ces activités a permis d’échanger sur les 
priorités et enjeux communs au plan de la gestion et du 
développement des pêches, tout en facilitant la 
collaboration de l’AMIK avec les organisations de 
pêcheurs de la région. 
 
Cette collaboration a été renforcée par plusieurs 
rencontres, tenues avec les pêcheurs de crabe des 
neiges de la zone 16. Ces rencontres avaient pour objectif 
de discuter des impacts des modifications à offre de 
service aux pêcheurs du MPO et d’identifier des enjeux 
et priorités communs. 
 

Partenariats Recherche et développement (R&D) 
L’implication de l’AMIK au plan de la recherche et du 
développement des pêches autochtones a été de 
nouveau concrétisée par de nombreuses activités. 
 
L’AMIK a ainsi poursuivi son implication au sein du conseil 
d’administration du Créneau ACCORD Ressources, 
sciences et technologies marines. Le gestionnaire des 
pêches a ainsi participé aux rencontres du conseil, ainsi 
qu’à l’évaluation des projets communs entre trois 
créneaux ACCORD régionaux (Côte-Nord, Gaspésie-Îles-
de-la-Madeleine et Bas-St-Laurent). Cette évaluation 
avait pour but de renforcer les expertises et synergies 
régionales par le biais de projets communs. Des 
discussions ont aussi eu lieu autour de divers projets de 
l’AMIK, notamment la certification autochtone Keshken 
et le navire de pêche de l’avenir.  
 
Ce projet de navire de pêche de l’avenir continue de se 
concrétiser. À ce titre, le gestionnaire des pêches a 
participé en mai 2012 à une conférence sur le E-Fishing à 
Vigo, en Espagne. L’objectif de cette participation était 

de recueillir de l’information sur les initiatives et sur les 
technologies existantes, dans le but de mieux 
circonscrire le projet. Le gestionnaire des pêches a aussi 
réalisé de nombreuses démarches, dans le but 
d’organiser une rencontre avec les partenaires potentiels 
pour le développement et la mise en œuvre du projet de 
navire de l’avenir.  
 

 
 

 
Conférence sur l'efficacité énergétique des navires de pêche, à Vigo (Espagne)  
© @E-Fishing.eu 

 
Plusieurs groupes ont démontré de l’intérêt à se joindre 
au projet, notamment Merinov, qui assure 
présentement une veille stratégique quant au 
développement de ce type de projet dans le monde. 
Une rencontre a eu lieu en février pour former un comité 
de mise en œuvre du projet. Ce comité comporte de 
nombreux membres du secteur maritime, et d’autres 
partenaires potentiels ont mentionné leur intérêt pour 
ce projet.  
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Les activités de collaboration avec Merinov, le Centre 
d’innovation des pêches et de l’aquaculture du Québec, 
se sont poursuivies cette année. Le gestionnaire des 
pêches a participé à plusieurs rencontres, dans le but 
d’élaborer des projets conjoints. Les principaux thèmes 
explorés sont l’aquaculture d’algues, l’évaluation de la 
biomasse de la crevette de roche et le navire de pêche 
de l’avenir. 
 

 
 
Toujours au plan des partenariats, l’AMIK a continué de 
participer aux démarches de mise en œuvre du projet de 
simulateur de stabilité pour les navires de pêche (Fishing 
vessel stability simulator) du Fisheries and Marine 
Institute de l’Université Memorial de Terre-Neuve, aussi 
connu sous le nom de E-Sim. L’évaluation finale du 
simulateur électronique comme outil de la formation des 
pêcheurs a été complétée cette année. L’objectif était de 
valider une dernière fois cet outil avant son lancement 
officiel. Suite à sa présentation officielle en mars 2013, 
l’outil pourra maintenant être utilisé par les 
communautés membres dans la formation de leur 
personnel de pêche.  
 

 
 

Formation 
Le gestionnaire des pêches a participé cette année à une 
formation en gestion des ressources humaines, 
proposée par le Comité sectoriel de main-d’œuvre des 
pêches maritimes (CSMOPM). Cette formation, 
comprenant plusieurs études de cas concrets, a permis 
au coordonnateur d’étayer les outils à sa disposition, 
dans le cadre de ses activités de gestion du personnel de 
pêche. 
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Encore cette année, la biologiste, assistée des chargées 
de projet et d’une stagiaire, a assuré le développement 
et la mise en œuvre de divers projets, en lien avec les 
priorités identifiées par les membres. Ces projets sont 
répartis en trois catégories : scientifiques, de collecte de 
connaissances traditionnelles autochtones et 
environnementaux. En plus de ces projets, l’équipe 
assure aussi la représentation de l’AMIK lors de divers 
événements en lien avec la conservation et s’implique 
activement au sein de diverses organisations partenaires. 
 

PROJETS SCIENTFIQUES 

Collecte de données sur la récolte d’oiseaux 
migrateurs dans les communautés innues  
de la Côte-Nord 
L’objectif du projet est d’améliorer les connaissances sur 
la faune aviaire, en collectant des informations sur les 
oiseaux migrateurs auprès de chasseurs de sept 
communautés innues, soit Essipit, Pessamit, Uashat mak 
Mani-Utenam, Ekuanitshit, Nutashkuan, Unamen Shipu 
et Pakua Shipi. Le projet, qui en était à sa deuxième 
année, fait suite à une étude de faisabilité commandée à 
l’AMIK par le Service canadien de la faune. Le projet 
prendra fin en 2014. 
 
Les chasseurs des communautés ont été invités à 
répondre à un questionnaire, portant sur les espèces 
chassées au printemps et à l’automne 2012, sur les 
changements observés durant la chasse (dates d’arrivée 
des espèces, espèces observées) ainsi que sur deux 
espèces en péril, le garrot d’Islande et l’arlequin 
plongeur.  
 
Dans le cadre du projet, sept assistants de terrain ont été 
formés. Les résultats de cette deuxième année sont 
prometteurs, surtout grâce aux chasseurs qui ont été 
nombreux et fiers de participer au projet. Le rapport final 
sera produit en 2014 et transmis à toutes les 
communautés participantes. Il regroupera l’ensemble 
des informations collectées sur trois ans et soulignera 
l’importance de cette chasse de subsistance pour les 
communautés autochtones. 

 
    Rencontre de chasseurs en compagnie d'une interprète, Pakua Shipi © AMIK 

 

 
    Chef de la communauté d'Unamen Shipu, prenant connaissance du projet 
    © AMIK 

 
Financement : Service canadien de la faune 
Contributions en services : AMIK, conseils de bande 
Chargées de projet : Claire Pédrot et Limoilou-Amélie Renaud 
Interprètes : Grégoire Canapé, Shikuan Vollant, Charlotte 
Bellefleur, Aurore Piétacho, Charlotte Mark Lalo, Sylvane 
Bellefleur, Rosina Mark 
Échéancier : Février 2012 à décembre 2014 
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Suivi des zosteraies et de la biodiversité des 
poissons dans la baie des Sept Îles et à 
l’embouchure de la rivière Romaine 
Cette étude visait deux herbiers de zostère marine situés 
à proximité des communautés. Le premier herbier est 
situé à l’embouchure de la rivière Romaine, près de la 
communauté d’Ekuanitshit. Le deuxième herbier est 
situé dans la baie des Sept Îles, à l’embouchure du 
ruisseau Clet, près de la communauté de Uashat mak 
Mani-Utenam. 
 
Un protocole d’échantillonnage élaboré par le MPO dans 
le cadre du projet de suivi de la zostère (Réseau zostère) 
a été utilisé. En plus de mobiliser et de sensibiliser les 
communautés côtières, ce type de réseau permet de 
recueillir des données simultanément à plus d'un endroit 
sur un grand territoire durant la saison. En réalisant un 
suivi annuel et en intégrant les savoirs locaux et 
traditionnels, le réseau contribue au développement 
d'une connaissance globale du Saint-Laurent marin.  
 
Sur le terrain, l’équipe de l’AMIK et des bénévoles ont 
travaillé, en juin et en septembre 2012, à la caractérisation 
des herbiers de zostère. Chaque campagne 
d’échantillonnage s’échelonnait sur 4 jours et 
comprenait plusieurs relevés : description générale de 
l’herbier (densité et croissance), mesures physico-
chimiques (température, salinité et oxygène) et 
inventaire des poissons.  
 
En ce qui concerne l’inventaire des poissons, deux filets 
étaient utilisés : un verveux était installé dans les herbiers 
durant 3 jours (6 cycles de marées) et trois coups de 
senne de plage étaient réalisés durant chaque période 
d’échantillonnage. Chaque poisson capturé était identifié 
et 30 poissons par espèce étaient mesurés au millimètre 
près. Des espèces en péril (anguille d’Amérique et/ou 
morue franche) ont été trouvées dans chacun des 2 
herbiers. Pour avoir accès aux résultats ou pour plus de 
détails sur le projet, veuillez consulter le rapport final 
disponible auprès de l’AMIK. 

 
    Échantillon de zostère marine © AMIK 

 

 
    Morue juvénile prise lors de l'échantillonnage © AMIK 

Financement : AMIK, Centre d'expertise sur l'hydroélectricité et 
ses impacts sur le poisson et l'habitat du poisson, Port Sept-Îles 
Contributions en services : Comité ZIP Côte-Nord du Golfe, 
Corporation de protection de l’environnement de Sept-Îles, 
Aluminerie Alouette, MPO 
Chargées de projet : Soazig Le Breton et Claire Pédrot 
Stagiaire de l’OFQJ : Aurélie Bailly 
Échéancier : Juin 2012 à janvier 2013 
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COLLECTE DE CONNAISSANCES 
TRADITIONNELLES AUTOCHTONES (CTA) 

Collecte de CTA sur le saumon atlantique dans les 
communautés innues de la Côte-Nord  
L’objectif général de la recherche est de faire la collecte 
de connaissances traditionnelles autochtones (CTA) en 
lien avec le saumon atlantique, auprès d’aînés des sept 
communautés membres. La collecte de ces données 
permettra d’identifier des méthodes traditionnelles et 
des modes de pensée qui retardent ou qui favorisent le 
rétablissement de l’espèce dans la région. Ces données 
serviront ensuite à formuler des recommandations de 
gestion aux intervenants du saumon dans les 
communautés. 
 

 
    Interprète et aîné de la communauté d'Unamen Shipu © AMIK 

La première phase du projet a été réalisée en 2012-13. 
Cette phase comprenait le développement des 
documents pour les entrevues (formulaires de 
consentement, questionnaires, etc.), leur validation par 
un comité d’éthique puis leur traduction en innu-aimun, 
la logistique des déplacements dans deux communautés 
(Pakua Shipu et Unamen Shipu), ainsi que la réalisation 
de quatre entrevues par communauté.  
 
Des demandes de financement ont été déposées, afin 
de poursuivre la deuxième phase du projet en 2013-14, 
avec des entrevues dans les cinq communautés 
restantes. 

Il est à noter que ce projet s’inscrit dans un projet plus 
large de conservation du saumon atlantique dans les 
communautés innues, qui inclut des volets de 
sensibilisation auprès des jeunes et des adultes des 
communautés, de même que l’implication des 
intervenants du saumon dans la diffusion de pratiques 
modèles. 
 
Financement : Mountain Equipment Co-op 
Contributions en services : Conseils de bande, Institut 
Tshakapesh, MPO, Musée régional de la Côte-Nord, Musée 
Shaputuan 
Chargées de projet : Catherine Béland et Claire Pédrot 
Échéancier : Juillet 2012 à janvier 2014 

 

Sondage sur les besoins des membres en lien avec 
les CTA 
Afin de clarifier les besoins et les attentes des membres 
en lien avec les connaissances traditionnelles 
autochtones (CTA), l’équipe de l’AMIK a élaboré et 
diffusé un sondage.  
 
Ce sondage, comprenant 11 questions, poursuivait les 
objectifs suivants :  

 Évaluer l’intérêt des communautés membres 
envers la collecte de CTA ; 

 Préciser les attentes des membres envers l’AMIK 
quant aux CTA ; 

 Identifier les thèmes prioritaires pour la collecte de 
CTA dans les communautés ; 

 Identifier des projets de collecte de CTA pouvant 
être développés et mis en œuvre par l’AMIK. 

 
La compilation des réponses montre que la collecte, la 
diffusion et la transmission des CTA aux générations 
futures représentent des préoccupations importantes 
pour les communautés. Parmi les thèmes prioritaires 
qu’elles souhaiteraient voir abordés, mentionnons les 
habitats fauniques et floristiques, les espèces récoltées 
lors des activités de subsistance, les espèces en péril et 
les méthodes de récolte traditionnelles. 
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Le rôle préconisé dans ce dossier par les communautés 
membres diffère grandement d’une communauté à 
l’autre. Cependant, l’idée de l’AMIK comme catalyseur 
de projets réalisés en partenariat avec les communautés 
et des institutions innues, ressort clairement du sondage. 
 

 
    Pêche traditionnelle au homard, Unamen Shipu © Hélène Petit 

 

PROJETS ENVIRONNEMENTAUX 

Campagne de sensibilisation et d’implication pour 
la préservation des habitats fauniques et 
floristiques du territoire traditionnel innu 
Ce projet a pour but de prévenir la dégradation des 
habitats fauniques et floristiques utilisés par les Innus lors 
de leurs activités. L’atteinte de cet objectif passe par la 
mise en œuvre, auprès des jeunes, d’actions de 
sensibilisation, d’implication et de responsabilisation. 
Ekuanitshit, Pessamit et Uashat mak Mani-Utenam sont 
les communautés partenaires de l’AMIK pour cette 
initiative. 
 
Le projet vise à faire prendre conscience aux élèves et à 
leur entourage des impacts négatifs de certains 
comportements sur les habitats, pour les amener à 
entrevoir des comportements alternatifs. Les outils qui 
ont été développés pour réaliser ce volet forment une 
trousse de sensibilisation qui sera remise aux 
enseignants, suite à sa présentation lors d’ateliers dans 
les classes au printemps 2013. Le matériel pédagogique a 
été validé par une enseignante ainsi que par 
l’Écopatrouille de la MRC de Sept-Rivières. 

Par la suite, les élèves et l’ensemble de leur communauté 
seront invités à participer à un nettoyage d’un tronçon 
de plage, de sentier ou de berge formant un habitat 
important sur le territoire de la communauté. Cette 
activité sera organisée en collaboration avec les conseils 
de bande. Cette implication pour restaurer 
l’environnement s’accompagnera de messages de 
sensibilisation transmis par des capsules radiophoniques, 
des articles dans les journaux des communautés et des 
panneaux de sensibilisation qui seront installés à des 
endroits stratégiques. 
 

 
    Exemple de fiche sur les éco-gestes © AMIK 

Financement : AMIK, Environnement Canada (ÉcoAction), 
Fondation de la faune du Québec 
Contributions en services : Conseils de bande, Institut 
Tshakapesh, Écopatrouille de la MRC de Sept-Rivières 
Chargée de projet : Caroline Marcotte 
Échéancier : Janvier 2013 à juin 2014 
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Conservation du saumon atlantique dans les 
communautés innues par la valorisation des 
connaissances traditionnelles (CTA) 
Le projet de conservation du saumon atlantique dans les 
sept communautés membres avance à grands pas. 
Depuis ses débuts en juillet 2012, plusieurs activités ont 
été réalisées, grâce entre autres au support des conseils 
de bande et des communautés. 
 
Ainsi, des entrevues ont été réalisées avec les 
intervenants de 7 communautés. Ces entrevues ont 
permis de colliger des informations précieuses sur la 
gestion du saumon et les méthodes de pêche utilisées 
par la communauté. Des entrevues ont aussi été 
réalisées avec des aînés de Pakua Shipi et d’Unamen 
Shipu. Les aînés ont généreusement partagé leurs 
connaissances de l’espèce et de la pêche, de même que 
leurs impressions quant aux changements en lien avec 
les populations de saumon. Ces connaissances seront au 
cœur du documentaire qui sera réalisé l’an prochain. 
 
Ces informations serviront de base pour la rédaction d’un 
portrait-diagnostic, qui sera distribué dans toutes les 
communautés. L’objectif de ce partage d’information est 
de diffuser les bonnes pratiques de gestion et de pêche au 
saumon utilisées par les intervenants et pêcheurs innus. Le 
rapport permettra aussi d’identifier les améliorations 
possibles et d’émettre des recommandations. 
 
Les entrevues avec les aînés des 5 autres communautés 
seront réalisées entre avril et juin 2013. La chargée de 
projet donnera aussi des ateliers dans les classes des 
écoles primaires innues, portant sur le saumon, son 
habitat et les comportements à adopter pour favoriser la 
préservation de l’espèce. D’ailleurs, des aquariums ont 
été installés dans certaines écoles, afin de permettre aux 
jeunes de mieux comprendre le cycle de vie du saumon. 
Des ateliers intergénérationnels pour le secondaire de 
même qu’un dépliant d’information bilingue seront aussi 
développés. Enfin, des rencontres d’information et de 
gestion seront tenues à l’automne 2013. 

 
    Atelier à l'école Teueikan, Ekuanitshit © AMIK 

 

 
    Annonce du projet à la radio communautaire, Nutashkuan © AMIK 

Financement: Programme de mise en valeur des rivières à 
saumon de la Côte-Nord, Fonds autochtone pour les espèces 
en péril, Forum jeunesse Côte-Nord, Programme Nouveaux 
Horizons pour les aînés, Fondation de la faune du Québec, 
Fondation pour la conservation du saumon atlantique, AMIK 
Contributions en services : Conseils de bande, Institut du 
Développement durable des Premières Nations du Québec et 
du Labrador, Institut Tshakapesh, Ministère des Ressources 
naturelles, Musée régional de la Côte-Nord, Musée Shaputuan 
Chargées de projet : Catherine Béland et Claire Pédrot 
Interprètes : Katia Bellefleur, Grégoire Canapé, Charlotte Lalo, 
Simon Mollen 
Échéancier : Juillet 2012 à janvier 2014
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Livre de contes et légendes innus sur les espèces 
en péril du Nitassinan 
Le projet avait pour but de sensibiliser à l’écocitoyenneté 
les élèves des écoles primaires innues, dans leur langue 
maternelle et dans une perspective de protection des 
espèces en péril et de leurs habitats.  
 
Plus spécifiquement, il a permis de promouvoir la langue 
innue chez les jeunes, d’encourager le transfert 
intergénérationnel des connaissances traditionnelles 
autochtones sur la protection de l’environnement, de 
conscientiser les jeunes quant à l’impact environnemental 
de leurs gestes quotidiens et de les inciter à s’impliquer 
dans la protection de leur environnement. L’AMIK 
souhaitait effectuer ce projet dans le respect de la culture 
des communautés, afin de valoriser le savoir autochtone 
en sciences et de souligner le savoir traditionnel innu vis-à-
vis de la protection et de la gestion des espèces. 
 
Des auteurs et conteurs innus ont été contactés afin de 
transmettre aux générations futures des histoires 
abordant les thèmes de la protection de l’environnement 
et d’espèces en péril, notamment la tortue Luth, le béluga, 
la baleine bleue, le carcajou, le caribou forestier, le garrot 
d'Islande et l’arlequin plongeur. Deux illustrateurs ont 
travaillé au projet, dont un illustrateur innu de l’institut 
Tshakapesh. Annexées à ces contes, des fiches-conseils 
récapitulatives favorisant la protection de l’habitat des 
espèces en péril ont été produites par l’AMIK et validées 
par les équipes de rétablissement. 
 
Le lancement du livre s’est tenu à l’école Teueikan, située à 
Ekuanitshit, en novembre 2012. En présence de plusieurs 
auteurs et des illustrateurs, les invités ont pu découvrir 
l’œuvre et la démarche de création du livre, en plus d’être 
sensibilisés à l’importance de préserver les espèces en péril 
du Nitassinan. 
 
Le livre a été tiré à 1500 exemplaires. Les livres ont été 
distribués dans les écoles primaires innues des sept 
communautés membres, ainsi que dans les principales 
institutions des communautés. Les livres seront aussi 
utilisés dans le cadre de la campagne de sensibilisation et 
d’implication à la préservation des habitats du Nitassinan. 

 
    Page couverture du livre de contes et légendes innus © AMIK 

 

 
    Lancement du livre de contes et légendes innus à l'école Teueikan, Ekuanitshit 
     © AMIK 

 
Financement : Patrimoine canadien, AMIK, Fondation de la 
faune du Québec 
Contributions en services : AMIK, Institut Tshakapesh, Musée 
Shaputuan 
Chargées de projet : Soazig Le Breton et Claire Pédrot 
Illustrateurs : Roger «Kupaniesh» Dominique et Louise Dupont 
Traductrices : Philomène Jourdain, Charlotte Bellefleur, Judith 
Mestokosho, Hélène St-Onge et Doris Vollant 
Stagiaire de l’OFQJ : Aurélie Bailly 
Échéancier : Janvier à novembre 2012 
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IMPLICATIONS, PARTENARIATS ET 
PARTICIPATIONS 

Comité de suivi de la Zone importante pour la 
conservation des oiseaux (ZICO) de la baie des 
Sept Îles 
Depuis 2007, l’archipel des 
Sept Îles, la baie du même 
nom et la plaine Checkley 
forment la Zone importante 
pour la conservation des 
oiseaux (ZICO) de la baie des 
Sept Îles. Cette désignation 
place le territoire au nombre 
des 10 000 sites, répartis en 178 pays, jugés essentiels 
pour la conservation des oiseaux dans le monde.  
 
Le Comité ZIP Côte-Nord du Golfe est chargé de 
coordonner la mise en œuvre du plan de conservation 
de la ZICO, en collaboration avec divers intervenants 
locaux. La coordination se fait par le biais d’un comité de 
suivi, qui tient environ 4 rencontres par année. L’AMIK 
participe aux rencontres de ce comité, en plus de 
s’impliquer dans le sous-comité cartographie, qui a entre 
autres cette année participé à l’élaboration de panneaux 
d’information installés sur le territoire de la ZICO. 
 

Corporation de protection de l’environnement de 
Sept-Îles (CPESÎ) 
L’AMIK s’est impliquée 
auprès de la CPESÎ afin 
d’assurer la représentation 
des divers enjeux 
environnementaux des 
communautés membres. 
Cette année, en plus d’une 
rencontre de présentation de 
l’AMIK, la biologiste a aussi 
donné deux conférences pour l’équipe de la CPESÎ. Des 
démarches sont par ailleurs en cours en vue de présenter 
une activité dans le cadre du Festival de l’environnement de la 
Côte-Nord, un événement régional organisé par la CPESÎ. 
 

Écopatrouille de la MRC de Sept-Rivières 
Depuis sa participation 
au Défi Écoentreprise 
en 2011-12, l’AMIK s’est 
dotée d’un plan d’action 
environnemental. Les 
principales actions de ce 
plan touchent les 
émissions de gaz à effet 
de serre, la gestion des 
matières résiduelles et l’achat de matériel à faible impact 
écologique. Afin d’assurer sa mise en œuvre, des 
rencontres de suivi ont été tenues avec l’Écopatrouille de 
la MRC de Sept-Rivières. Des courriels de suivi ont aussi 
été envoyés aux employés et aux membres de l’AMIK. 
 

Forum bioalimentaire de la Côte-Nord 
Encore cette année, l’AMIK 
a participé au Forum 
bioalimentaire de la Côte-
Nord. Cette participation a 
été l’occasion de faire du 
réseautage avec les principaux acteurs du milieu, en vue 
de développer de nouveaux projets et partenariats. 
 

Forum québécois des sciences de la mer 
Tenu à Rimouski, ce 
forum a été l’occasion 
pour la biologiste de 
l’AMIK d’acquérir de 
nombreuses informations 
sur la recherche en milieu marin, l’aquaculture au Québec 
et la pêche. De plus, elle a effectué des activités de 
maillage avec des chercheurs pour établir de futures 
collaborations, notamment avec le Centre 
interdisciplinaire de développement en cartographie des 
océans et avec Merinov (projet de cartographie de bancs 
d’algues), avec l’Institut maritime du Québec (projet de 
navire de pêche de l’avenir) et avec des représentants de 
l’Observatoire global du Saint-Laurent (opportunités de 
projets conjoints). 
 

 



 
 

22 

 CONSERVATION ET ENVIRONNEMENT 

Office Canada-Terre-Neuve des hydrocarbures 
extracôtiers (OCTNHE) 
L’AMIK a participé à une 
rencontre d’information en lien 
avec la mise à jour de 
l’évaluation environnementale 
stratégique du golfe St-
Laurent, réalisée par l’OCTNHE. Les résultats de la 
rencontre ont été communiqués aux administrateurs et 
aux conseils des communautés membres, à leur 
demande. 
 

Office franco-québécois pour la jeunesse 
Encore cette année, l’AMIK a 
accueilli avec plaisir une 
stagiaire française, la biologiste 
Aurélie Bailly. Originaire de la 
région lyonnaise, Aurélie 
comptait déjà plusieurs 
expériences de recherche en 
lien avec le milieu marin. Parmi 
ses mandats à l’AMIK, il faut mentionner la participation 
à trois des projets de l’organisme, soit au suivi des 
zosteraies, à l’évaluation de la biomasse algale et à la 
confection du livre de contes et légendes innus sur les 
espèces en péril.  
 

Programme ICI on recycle!  
de RECYC-QUÉBEC 
L’AMIK a continué 
cette année 
d’améliorer sa 
performance 
environnementale 
et confirmé son 
engagement 
envers la protection de l’environnement en atteignant le 
niveau 2 – Mise en œuvre du programme ICI on recycle!  
de RECYC-QUÉBEC. L’objectif du niveau 2 concerne 3 
volets au sein desquels un minimum d’actions doit être 
mises en place: information et sensibilisation, recyclage et 
valorisation, réduction et réemploi. Claire Pédrot a été en 
charge d’effectuer les activités de mise en œuvre, 
notamment en améliorant les infrastructures de gestion 

des matières résiduelles dans les locaux de l’AMIK et en 
faisant parvenir des capsules environnementales par 
courriel au personnel et aux membres de l’AMIK.  
 

Réseau québécois d’urgence pour les 
mammifères marins 
L’AMIK a participé cette année à 
une rencontre de suivi et 
d’information sur le Réseau, 
organisée par le Groupe de 
recherche et d’éducation sur les 
mammifères marins (GREMM). 
L’information pertinente a par la suite été relayée aux 
coordonnateurs des pêches des communautés. 
 

Série télévisée Sur le St-Laurent, de Télé-Québec 
Le capitaine Yves Jean a sillonné le St-Laurent de 
Tadoussac aux Îles-de-la-Madeleine à l’été 2012, à bord du 
voilier Sarava, afin de rencontrer divers acteurs proches 
du fleuve. Son parcours l’a amené à rencontrer des 
plaisanciers, des scientifiques et des pêcheurs. Chacun 
des six épisodes d'une heure abordera plusieurs 
problématiques liées à la conservation et à l'exploitation 
des ressources. Serge Langelier et Soazig Le Breton ont 
participé à l’enregistrement d’une émission de la série 
télévisuelle, en août 2012. 
 

 
    Anik Boileau, Soazig Le Breton et Virginie Provost avec le capitaine Yves Jean, sur 
le voilier Sarava © Mario Picard 
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Le volet Recherche et développement (R&D) de l’AMIK 
est pris en charge conjointement par la biologiste et la 
chargée de projet R&D. Elles élaborent des projets 
répondant aux priorités des communautés et mettent 
leurs compétences au profit des membres. Les services 
sont dispensés en fonction des demandes des membres. 
 

BILAN DES ACTIVITÉS DE SERVICE-
CONSEIL 

La chargée de projet en R&D a effectué des transferts 
d’information et facilité les contacts entre la 
communauté d’Ekuanitshit et une entreprise qui utilise la 
technologie HPP de pasteurisation à froid. L’objectif était 
de permettre de tester cette technologie sur le pétoncle 
d’Islande, afin d’améliorer la fraîcheur et la durée de vie 
du produit. À terme, ce procédé pourrait permettre 
d’augmenter la rentabilité des ventes de la 
communauté. 
 

 
    Pêche au pétoncle à Ekuanitshit © Serge Jauvin 

Dans le cadre du projet de fromagerie à Pessamit, la 
chargée de projet en R&D a facilité les contacts, participé 
à la recherche d’information et de financement et assisté 
la communauté dans ses activités de développement. 
Elle a également participé à une formation de 2 jours sur 
la fabrication du fromage. L’objectif de ce projet est de 
permettre la création d’emplois et la diversification 
économique dans la communauté. L’utilisation d’algues 
est envisagée pour développer des produits de niche, et 
la communauté explore aussi la possibilité de jumeler ce 
projet à son projet d’usine de transformation de la mye. 

 
    Plage de Pessamit © Les Sentinelles de l’eau 

Au plan de la vente et de la mise en marché du pétoncle 
de la Minganie, la chargée de projet en R&D s’est 
impliquée de près dans la recherche de débouchés. Des 
démarches ont été effectuées, tant pour des débouchés 
au niveau du muscle que du corail de pétoncle, afin de 
permettre aux communautés exploitant ce produit de 
pouvoir augmenter leurs revenus. Des contacts ont ainsi 
été établis avec diverses entreprises québécoises et 
européennes, et des échantillons ont été envoyés. À 
terme, ces activités devraient faciliter l’ouverture de 
nouveaux marchés aux produits de la mer innus. 
 
L’instauration d’un outil de traçabilité des produits de la 
mer a aussi comme objectif ultime d’ouvrir de nouveaux 
marchés aux produits de la mer innus. Suite à l’analyse 
des soumissions reçues, la chargée de projet en R&D a 
travaillé en collaboration avec l’organisme Ecotrust 
Canada pour mettre en œuvre un système de traçabilité 
pour les produits de la mer des communautés membres. 
Les chaînes de valeur de certaines productions ont ainsi 
été étudiées, des formulaires web types créés, une étude 
des coûts de mise en œuvre complétée et des suivis ont 
été réalisés avec les membres. Les premiers tests de 
mise en application de l’outil sont prévus à l’été 2013. 
L’outil de traçabilité sera également une part importante 
de la certification autochtone Keshken. 
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REPRÉSENTATIONS ET PARTICIPATIONS 

Rencontres politiques 
Au plan politique, la chargée de projet en R&D a 
rencontré en avril 2012 un sous-ministre du MAPAQ, 
monsieur Michel Gagnon, afin de lui présenter l’AMIK et 
les projets en développement. Elle a également eu 
l’opportunité de rencontrer des représentants de divers 
organismes provinciaux et fédéraux finançant la 
recherche, dans le cadre d’une journée au Cégep de 
Sept-Îles. Enfin, toujours au plan de la recherche de 
financement, elle a effectué des suivis auprès de 
Développement économique Canada (DEC) et du 
Conseil national de recherche du Canada (CNRC), en vue 
de déposer des demandes de subvention pour les 
projets de certification autochtone Keshken et de 
mécanisation de l’écaillage du pétoncle. 
 

Événements 
En septembre 2012, la chargée de projet en R&D a 
participé au Salon BENEFIQ, le Rendez-vous international 
des aliments santé. Tenu à Québec, ce salon a été 
l’occasion de découvrir les plus récentes avancées 
scientifiques et cliniques en lien avec les aliments, de 
même que les tendances du marché et les nouveaux 
enjeux réglementaires. L’objectif de la participation à ce 
salon était d’améliorer les connaissances afin de mieux 
supporter les communautés dans leurs activités de R&D. 
 
Également en septembre 2012, le premier Sommet sur la 
recherche nord-côtière Pierre-Frenette s’est tenu à Baie-
Comeau. À l’occasion de cet événement, la biologiste de 
l’AMIK a donné une conférence sur les activités de 
recherche de l’organisme. Un volet de la conférence 
portait sur la collecte de CTA, tandis que l’autre 
présentait le projet d’évaluation de la biomasse algale. Le 
sommet a également été l’occasion d’établir des liens 
avec des représentants de diverses organisations et de 
discuter de partenariats de recherche potentiels. Il a 
permis de faire connaître les activités de l’AMIK et les 
priorités des communautés innues, en lien avec la 
recherche. La chargée de projet en R&D était également 

sur place, dans le but de tisser des liens plus serrés avec 
les divers représentants du milieu de la recherche. 
 

 
Soazig Le Breton, biologiste de l'AMIK et conférencière lors du Sommet sur la 
recherche nord-côtière Pierre-Frenette © Centre universitaire du secteur Ouest 
de la Côte-Nord 

En novembre 2012, l’équipe de l’équipe de l’AMIK s’est 
déplacée pour participer au Forum bioalimentaire de la 
Côte-Nord. La présence de l’AMIK et de ses membres à 
cet événement annuel permet d’augmenter la visibilité 
des produits de la mer autochtones, tout en établissant 
des contacts en vue du développement de projets en 
collaboration avec divers partenaires régionaux. 
 
Enfin, en décembre 2012, la chargée de projet en R&D à 
pris part au Colloque sur la crevette nordique du golfe du 
Saint-Laurent : les défis d’une pêche responsable. Organisé 
par un regroupement d’acteurs de la pêche à la crevette 
du Québec, le colloque était organisé autour de trois 
thèmes principaux :  

 les défis liés à l’éco-certification et la pêche durable ; 

 les défis relatifs aux aspects technologiques de la 
pêche ; 

 les initiatives pour accroître les revenus et 
développer les marchés. 

Des idées ont été recueillies et alimenteront la réflexion 
en lien avec le développement de la certification 
autochtone Keshken. Par ailleurs, le colloque a été 
l’occasion de continuer le processus de réseautage. 
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PROJET EN COURS 

Certification autochtone Keshken 
Beaucoup d’efforts ont été déployés cette année pour 
faire avancer le dossier de la certification autochtone 
Keshken. 

 
À titre de rappel, le projet de certification autochtone 
comporte les objectifs suivants : 

 Faciliter l’identification des produits des Premières 
Nations et préciser le caractère distinctif du produit, 
notamment en ce qui a trait aux pêcheries 
communautaires ; 

 Permettre aux entreprises autochtones de faire 
connaître leurs produits et d’avoir un impact 
significatif sur leur mise en marché, afin de favoriser 
le développement de leur communauté ; 

 Mettre à l’avant-plan la transparence entre le 
pêcheur et le consommateur ou l’acheteur avec 
l’outil de traçabilité ThisFish. 

 
Parmi les étapes franchies cette année, il faut d’abord 
mentionner le dépôt de la marque à l’Office de la 
propriété intellectuelle du Canada (OPIC). La rédaction 
du cahier des charges de la certification, menée par deux 
consultants, a également été complétée.  

Le contact a par ailleurs été maintenu avec l’organisme 
Ecotrust Canada, qui opère l’outil de traçabilité ThisFish. 
Plusieurs conférences téléphoniques et suivis courriels 
ont permis d’obtenir des précisions quant aux coûts 
pour les communautés. Une première phase de mise en 
œuvre de l’outil est toujours souhaitée en 2013, en 
fonction du financement reçu. 
 
Au plan marketing, un appel d’offres a été complété, et 
les consultants choisis ont participé au développement 
du nouveau logo de Keshken, de même qu’à la 
préparation de divers documents de présentation du 
projet. Des appels d’offres ont aussi été réalisés pour le 
choix d’un fournisseur de services web et d’une firme 
d’audit pour la certification. 
 
La recherche de financement s’est poursuivie, avec le 
dépôt d’une demande au ministère de l’Agriculture, des 
Pêcheries et de l’Alimentation (MAPAQ), de même 
qu’au ministère des Finances et de l’Économie (MFE). 
Plusieurs suivis ont été assurés avec les bailleurs de fonds 
potentiels, notamment par le biais de rencontres 
auxquelles ont participé la chargée de projet en R&D et 
le directeur général de l’AMIK. 
 

Étapes à venir 
La priorité pour 2013-14 est de compléter la structure de 
financement du projet, afin de pouvoir procéder à la 
mise en œuvre d’une version pilote de la certification. 
Une réflexion sera faite, en partenariat avec les 
communautés, pour répondre aux exigences des 
bailleurs de fonds potentiels. 
 
Par ailleurs, les suivis avec Ecotrust Canada seront 
poursuivis, afin de travailler à la mise en œuvre de la 
traçabilité le plus tôt possible. 
 
Financement : AMIK 
Contributions en services : Ecotrust Canada 
Chargée de projet : Annie Gallant 
Échéancier : Octobre 2011 à novembre 2014 
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PROJET COMPLÉTÉ 

Évaluation de la biomasse algale sur la côte nord 
du St-Laurent entre Tadoussac et Havre-St-Pierre 
L’objectif premier du projet était d’étudier la diversité et 
l’abondance des fucacées (Ascophyllum nodosum, Fucus 
vesiculosus et Fucus distichus evanescens) sur le littoral 
rocheux de la zone d’étude, afin de déterminer le 
potentiel d’exploitation de la ressource par des récoltes 
sélectives. 
 

 
   Principales espèces d'algues brunes (fucacées) visées par le projet  
   © Catherine Béland 

 
Le projet comportait plusieurs étapes : revue de 
littérature et consultation des experts, analyse 
comparative des méthodes d’identification des sites, 
validation des sites pré-identifiés, échantillonnage, 
compilation et analyse des données recueillies puis 
diffusion des résultats. 
 
L’échantillonnage des sites a été réalisé lors des étés 2011 
et 2012. En tout, 60 journées de terrain ont été réalisées, 
permettant de couvrir 12 sites. Le protocole utilisé, fourni 
par madame Louise Gendron de l’Institut Maurice-
Lamontagne, permettait d’évaluer la biomasse des 
principales fucacées présentes, à l’aide d’un dispositif 
expérimental incluant des transects perpendiculaires à la 
côte, le long desquels des quadrats de 1 m par 1 m étaient 

échantillonnés. Des données additionnelles concernant 
les espèces associées aux fucacées, tant animales que 
végétales, ont également été compilées, afin d’obtenir 
un portrait préliminaire de la biodiversité associée aux 
espèces échantillonnées. De plus, une série d’analyses de 
métaux lourds a été réalisée par le laboratoire du Dr 
Émilien Pelletier de l’Université du Québec à Rimouski, 
sur des échantillons prélevés sur un des sites (baie des 
Mille-Vaches). 
 
Les résultats des analyses statistiques démontrent que la 
densité minimale atteinte pour l’ensemble des fucacées 
sur un même site est au-delà du seuil minimal de               
0,5 kg/m2, les sites présentant des densités estimées 
variant de 0,61 à 1,70 kg/m2. 
 
Au plan de la biodiversité, 13 espèces d’algues ont été 
répertoriées en association avec les fucacées. Par ailleurs, 
22 espèces animales ont été identifiées, ce qui 
représente un minimum dans la mesure où l’inventaire 
de biodiversité ne se voulait pas exhaustif. 
 
L’amélioration des connaissances sur la ressource (son 
abondance et sa diversité) pourra servir de fondement à 
la réalisation subséquente d’études de marché visant le 
développement de cette ressource dans la région. Cela 
dit, il sera important d’évaluer la croissance des bancs 
d’algues et de faire le suivi des impacts des récoltes sur le 
couvert algal, afin d’assurer que l’exploitation respecte la 
capacité de support des espèces. Il est à noter que le 
rapport final du projet est disponible auprès de l’AMIK ou 
par le biais du site web. 
 
Financement : MAPAQ, MFE, Algoa, AMIK 
Contributions en services : AMIK 
Chargée de projet : Catherine Béland 
Stagiaire de l’OFQJ : Aurélie Bailly 
Échéancier : Juin 2011 2011 à décembre 2012 
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 RECHERCHE ET DÉVELOPPEMENT 

PROJETS EN DÉVELOPPEMENT 

Adaptation d’un équipement permettant 
l’éviscération mécanique du pétoncle d’Islande 
Le présent projet, réalisé en partenariat avec Pêcheries 
Shipek (communautés d'Ekuanitshit et de Pakua Shipu), 
consiste à développer un système pour la 
transformation du pétoncle d’Islande (Chlamys islandica).  
 

 
   Pêche au pétoncle © Serge Jauvin 

 
Le processus de transformation du pétoncle comprend 
généralement deux étapes, soit ouvrir la coquille puis 
récupérer le muscle. Les étapes de récupération du corail 
et du manteau ne sont pas nécessaires pour la rentabilité 
de l’activité de transformation, mais elles sont 
souhaitables pour maximiser la rentabilité du processus. 
Les aspects techniques du projet seront réalisés par des 
firmes de La Pocatière et de Nouvelle-Écosse. Un 
conseiller participera aussi au choix des matériaux et des 
composantes, de même qu'à la conception et au design 
de l’appareil. 
 
Le système développé devra atteindre quatre objectifs : 

 Étapes de la transformation pouvant être réalisées 
par une main-d’œuvre non expérimentée ; 

 Transformation de 5000 lb de pétoncle (brut) par 
jour, avec un groupe réduit d’opérateurs ; 

 Coût minimal d'acquisition le plus bas possible ; 

 Convenir à la transformation en mer. 
 

La mise en œuvre du projet comportera plusieurs 
grandes étapes, allant de la collecte de données au 
développement, à la validation puis à l'industrialisation 
des systèmes. 
 
Financement : Pêcheries Shipek, MFE (non confirmé), CNRC 
(non confirmé) 
Chargée de projet : Annie Gallant 
Échéancier : Avril à Décembre 2013 

 

Évaluation de la faisabilité technique de pêcher la 
crevette de roche à l’aide de casiers 
Depuis plusieurs années, les pêcheurs de la Côte-Nord 
ont démontré un intérêt à exploiter la crevette de roche. 
Au cours de l’été 2012, un stage au sein de l’équipe de 
Merinov, sur la Côte-Nord, a permis d’analyser l’intérêt 
du marché local par rapport à la crevette de roche. Cette 
étude a révélé que cette pêche serait une pêche de 
petits volumes, avec un produit à forte valeur ajoutée. 
 
Ce projet, actuellement en élaboration et développé en 
partenariat avec Merinov, vise donc à évaluer le potentiel 
commercial de la crevette de roche (Sclerocrangon 
boreas) sur la Côte-Nord. L’AMIK devrait principalement 
s’impliquer dans la collecte de données sur le terrain. 
 

 
   Crevette de roche © Claude Nozères (MPO) 
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 ANNEXE I BILAN DES PARTICIPATIONS ET 
REPRÉSENTATIONS 

 
Sujet/Événement Date Représentant Organisateur 

Présentation du Réseau 
québécois d’urgence pour les 
mammifères marins 

Avril 2012 Soazig Le Breton 

Groupe de recherche et 
d’éducation sur les 
mammifères marins 
(GREMM) 

Inauguration des nouveaux 
locaux de Merinov dans les locaux 
du Cégep de Sept-Îles 

17 Avril 2012 
Annie Gallant, Soazig le 
Breton, Serge Langelier, Léo 
St-Onge,  

Merinov 

Visite d’un sous-ministre du 
MAPAQ (Michel Gagnon) 

15 mai 2012 

Léo St-Onge 
Annie Gallant 
Serge Langelier 
Soazig Le Breton 

AMIK 

Mise à jour formation 
« Ambassadeur du Saint-
Laurent » de la Fondation David 
Suzuki, par Internet 

17 Mai 2012 Soazig Le Breton Fondation David Suzuki 

Formation « Bien gérer et animer 
des réunions », à Sept-Îles 

25 Mai 2012 Soazig Le Breton Formation Qualitemps 

Journée de maillage entreprises-
université –bailleurs de fonds 

28 Mai 2012 
Soazig Le Breton 
Annie Gallant 

Cégep de Sept-Îles 

Présentation des activités de 
l’AMIK et des enjeux de 
conservation des communautés, 
suivie de deux conférences («Le 
St-Laurent, un fleuve vivant» et 
«Mammifères marins en péril») 

Mai 2012 Soazig Le Breton 
Corporation de protection de 
l’environnement de Sept-Îles 
(CPESÎ) 

Symposium sur l’efficacité 
énergétique des navires de pêche, 
à Vigo (Espagne) 

22-24 mai 2012 Serge Langelier 
Comité formé d’associations 
professionnelles et 
d’entreprises du milieu 

Sommet de la recherche nord-
côtière : animation d’une 
conférence sur les activités de 
recherche de l’AMIK et les 
connaissances traditionnelles 
autochtones 

12-13 septembre 
2012 

Soazig Le Breton 
Corporation des services 
universitaires du secteur ouest 
de la Côte-Nord (CSUSOCN) 
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Sujet/Événement Date Représentant Organisateur 

Office Canada-Terre-Neuve des 
hydrocarbures extracôtiers : 
rencontre d’information, dans le 
cadre de la mise à jour de 
l’évaluation environnementale 
stratégique du golfe du Saint-
Laurent. 

Octobre 2012 Soazig Le Breton 
Office Canada-Terre-Neuve 
des hydrocarbures 
extracôtiers 

Forum bioalimentaire de la Côte-
Nord 

6-8 novembre 
2012 

Annie Gallant 
Serge Langelier 
Soazig Le Breton 
Léo St-Onge 

Table bioalimentaire de la 
Côte-Nord 

Forum québécois des sciences de 
la mer : « L’approche systémique 
en gestion des ressources 
marines : l’heure des choix » 

27-28 novembre 
2012 

Soazig Le Breton 
Table de concertation en 
sciences de la mer 

Ministère des Ressources 
naturelles et de la Faune : 
rencontre pour évaluer les 
possibilités de projets en lien avec 
les espèces en péril 

2 Novembre 
2012 

Soazig Le Breton AMIK 

Consultation au sujet d’une 
attestation d’études collégiales 
(AEC) Guide plein air, chasse, 
pêche et tradition innue 

Novembre 2012 Soazig Le Breton Cégep de Baie-Comeau 

Colloque sur la crevette nordique : 
« La crevette nordique du golfe 
St-Laurent : les défis d’une pêche 
responsable » 

11-12 décembre 
2012 

Annie Gallant 
Comité formé d’associations 
professionnelles et 
d’entreprises du milieu 

Groupe de discussion sur l’avenir 
des pêches au Québec : 
représentation des enjeux innus 

Décembre 2012 Léo St-Onge 
Ministre de l’Agriculture, des 
Pêcheries et de l’Alimentation 

Observatoire global du St-
Laurent : rencontre de 
présentation des activités de 
l’AMIK et des enjeux des 
communautés 

Janvier 2013 Soazig Le Breton 
Observatoire global du St-
Laurent et Comité ZIP Côte-
Nord du Golfe 

35ème congrès annuel de l’AQIP, 
sous le thème de la notoriété 

29-31 janvier 2013 Léo St-Onge 
Association québécoise de 
l’industrie de la pêche (AQIP) 

Formation du Réseau d’urgence 
des mammifères marins pour 
savoir comment intervenir face à 
un animal mort ou en difficulté 

26 février 2013 Soazig Le breton 
GREMM (Groupe de 
recherche et d’étude sur les 
mammifères marins) 
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 ANNEXE II REVUE DE PRESSE 

Les éléments sont présentés en ordre chronologique, du plus ancien au plus récent. 
 
Sujet/Événement Date Média 

Évaluation de la biomasse algale sur la côte nord du Saint-
Laurent entre Tadoussac et Havre-St-Pierre 

Juillet 2012 Radio-Canada (CBSÎ) 

Nouveau projet de l’AMIK : Conservation du saumon atlantique 
dans les communautés innues 

Août 2012 
Bulletin du Conseil régional de 
l’environnement de la Côte-Nord 
« La Côte-Nord saine et sauve » 

AMIK vise la conservation du saumon atlantique Août 2012 Journal Le Nord-côtier 

Série télévisée « Sur le Saint-Laurent » Août 2012 Télé-Québec 

Évaluation de la biomasse algale sur la côte nord du Saint-
Laurent entre Tadoussac et Havre-St-Pierre 

Août 2012 TVA-CFER  

Lancement du livre de contes et légendes innus sur les espèces 
en péril du Nitassinan 

13 novembre 
2012 

Radio-Canada (CBSÎ) 

Lancement du livre de contes et légendes innus sur les espèces 
en péril du Nitassinan 

19 novembre 
2012 

TVA-CFER 

Conserver le saumon grâce aux connaissances traditionnelles 
innues 

Novembre 2012 Journal Innuvelle 

Les connaissances traditionnelles autochtones et les espèces en 
péril à l’honneur (livre de contes et légendes innus) 

Novembre 2012 
Bulletin du Conseil régional de 
l’environnement de la Côte-Nord 
« La Côte-Nord saine et sauve » 

Changements importants dans la prestation des services au 
ministère de Pêches et Océans 

Décembre 2012 Journal Innuvelle 

Protection du territoire traditionnel innu : les jeunes des 
communautés s’impliquent 

6 Février 2013 Journal Le Nord-côtier 

Évaluation de la récolte des oiseaux migrateurs dans les 
communautés innues de la Côte-Nord 

18 février 2013 SOCAM 

L’AMIK continue ses recherches sur les oiseaux migrateurs en 
partenariat avec les conseils de bande innus de la Côte-Nord 

Février 2013 Journal Innuvelle 

Évaluation de la biomasse algale sur la côte nord du Saint-
Laurent entre Tadoussac et Havre-St-Pierre 

18 mars 2013 Radio-Canada (CBSÎ) 

Évaluation de la biomasse algale sur la côte nord du Saint-
Laurent entre Tadoussac et Havre-St-Pierre 

27 mars 2013 
Radio-Canada (CBSÎ) 
Émission « Bonjour la Côte » 

 


